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QUESTION DE TENDANCES

Retiré depuis quelques années sur l’Ile de la Réunion, Jean Couturier a été invité a représenter les anciens
combattants d’Outre-Mer le 14 juillet dernier à Paris. Bien évidemment, aux frais de l’Etat, ce qui est la moindre
des politesses' 10 000 kilomètres, c’est pas Fontainebleau-Paris en R.E.R, tout de même.. Sans compter les
états de service de celui qui fut l’un des 177 commandos Français du Jour J'. Autant de raisons qui imposent de
fait la gratuité du billet et du séjour Parisien et ce n’est encore pas grand’chose en échange de ce que Jean a
payé de sa personne en 1944' On aurait applaudi des deux mains à tout ça si son épouse, Solange, avait été
invitée à accompagner son mari dans les mêmes conditions' Que nenni'. Madame n’était pas invitée à la
grand-messe Républicaine, ça marche comme ça dans notre bel hexagone' Si elle voulait suivre son Béret Vert
de mari, il ne lui restait donc plus qu’à lancer une souscription ou flanquer un coup de marteau sur ce qui lui sert
de tirelire. Trop respectueuse de ses semblables pour leur soutirer un seul fifrelin, elle a choisi la deuxième option
et s’est fendu d’un billet d’avion en tarif «pleins les yeux » pour cause de période estivale' Heureusement, la
chambre d’hôtel de Jean à Paris était équipée d’un lit à deux places' Solange Couturier a échappé de justesse
au lit de camp' Comme le disait ma grand-mère, « c’est déjà ça de pris, que les Prussiens n’auront pas »' Un
vétéran du D.Day, ça devrait pas se marier, ça pose plein de problèmes le jour où il faut l’inviter à des cérémonies
nationales' La preuve' On en déduira donc que pour être invitée gracieusement au même titre que son mari,
Solange aurait du participer elle aussi au Débarquement de Normandie'  C’est tant pis pour elle si le 6 juin 44,
elle faisait autre chose' Le ministère des Anciens Combattants n’a pas vocation a gérer l’emploi du temps de
chaque pékin, que diable'

De son côté, Michel Brissard galère un peu, lui avec, mais pour une autre raison.. Directeur du musée D.Day
Omaha, il a entrepris de reconstituer les cinq ponts flottants posés en partie dès le soir du Jour J à Vierville et
depuis des lustres empilés en tas informes quelque part dans le centre de la France, sur un terrain de la Direction
Départementale de l’Equipement' 260 tonnes de ferraille, de boulons, de raccords en tout genre rachetés au
franc symbolique et destinés à la casse' Michel fera même mieux que les alliés si son projet abouti, au motif
que les ponts flottants n’avaient pu être totalement construits, suite à la tempête de la fin juin 1944' Omaha
Beach va donc retrouver son visage de la bataille de Normandie' Comme l’histoire de Jean Couturier, tout irait
bien un chouïa ne transformait pas la belle aventure en usine à gaz' Dans le cas de M. Brissard, c’est juste un
problème de financement de l’acheminement de la marchandise jusqu’en Normandie' Plusieurs transporteurs se
sont proposés gracieusement en mettant à disposition quelques semi-remorques'. Sauf que pour transporter
toute la quincaillerie, c’est un convoi d’envergure « Red Ball Express » qu’il faudrait' On remerciera au passage
les camionneurs pour ce geste ; pour autant, qu’ils ne s’attendent pas à une petite ristourne sur la taxe
professionnelle ou l’impôt sur les sociétés' C’est pas le genre céans' Après tout, l’Etat leur a rien demandé'
L’Etat en question n’est d’ailleurs pas pressé de prêter main forte à Michel Brissard pour ce qu’il saura pourtant,
en temps utile, rattacher au patrimoine national' Une fois que tout aura été convoyé, déposé sur la plage
d’Omaha et remonté, ça coule de source' Faudrait pas non plus pousser Mémé dans les orties' En attendant,
le quidam en question peine à trouver un financement (40.000 euros) et le mot est faible' Un autre terme nous
paraîtrait plus approprié à la situation mais la morale et le bon goût nous empêchent , hélas, de le faire figurer
dans nos colonnes' En tout cas, qu’on se le dise, et selon la formule ad-hoc, Michel Brissard et la mairie de
Vierville attendent avec impatience les initiatives privées' A défaut de celles de leur pays'

Comme vous le constaterez  et sans qu’on vous suggère trop par ailleurs la morale à tirer de tout ça, notre belle
contrée sait se montrer reconnaissante vis à vis de ceux qui la servent ou protègent son patrimoine'. Pour se
racheter de ses absences coupables, elle trouvera toujours le moyen de dépêcher, que ce soit sur le bitume des
Champs-elysées ou le sable de Vierville, un des ses sbires préposés au discours et rompu à l'exercice délicat
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Champs-elysées ou le sable de Vierville, un des ses sbires préposés au discours et rompu à l'exercice délicat
des compliments gratuits, qui coûteront toujours moins cher qu’un billet d’avion ou une myriade de semi-
remorques' Chez nous, on sait retomber sur ses pattes' C’est même devenu un sport national' On
reprochera finalement à Mme Couturier et M. Brissard de ne pas être au goût du jour et de ne pas savoir formuler
leurs doléances' Si Solange Couturier avait demandé l’asile politique pour venir à Paris aux frais de la princesse
et Michel Brissard proposé l’organisation d’un concert de rap en banlieue au lieu de vouloir reconstruire cinq ponts
dont la jet-set se fiche royalement, l’Etat , on en est sûrs, aurait mis la main au portefeuille' Lorsque le grand
Charles parlait en son temps de la « France Eternelle », il devait évoquer autre chose que cette chienlit, du moins
on est tentés de le croire' La « France qui se bat », faute d’inspiration et de grandeur d’âme est devenue « la
France qui se colle des coups de pied dans le derche »'. Question de tendances'

Brèves de popote
0000000000000000000

NOUVEAU SITE SUR MEDAL OF HONOR

Cliquez ici pour accéder au site 

Le jeu présenté dans notre dernier numéro fait des
émules. Ainsi, Thierry Malaval a décidé de créer un
site dédié, tout en se gardant du seul côté ludique.
Respect, mémoire, souvenir sont les idées
maitresses de Thierry. Le Mag a interviewé pour
vous le webmaster qui n'en est pas à son coup
d'essai. 

"J’ai créé cette page  ( sans prétention) suite à l’augmentation des participants à une reconstitution que nous
faisons depuis quelques mois, entre passionnés d’Histoire. ( Je n’ai d’ailleurs mis un compteur que récemment. ).
A l’instar de groupes de passionnés reconstituant des batailles de Napoléon ou la résistance Gauloise face à
l’invasion Romaine, nous reconstituons virtuellement sur Internet ce moment décisif de notre Histoire. Mes
grands-pères étaient résistants, l’un deux a été fait prisonnier puis c’est échappé, ma grand-mère a été interrogée
par la gestapo. Mon père, très jeune à l’époque, a participé à des embuscades'.Depuis mon enfance j’ai été
élevé dans le plus grand respect des acteurs de ces moments tragiques puis de libération.

J’ai trouvé, par le biais d’Internet le moyen de reconstituer le débarquement sur les plages de Normandie d’une

manière très fidèle. 
Ce site, bien qu'ouvert à tous, est tout de même plus réservé aux personnes intéressées un minimum par le
caractère historique de la chose.Le respect des héros de l’époque est primordial. Si le seul but d’un intervenant
est de seulement tirer sur tout ce qui bouge, nous l’invitons à regagner d’autres serveurs dédier à son type de jeu.
Mais en général tout se passe très bien.( je préfère le terme 
« d’intervenant » à celui de « joueur » même si ce n’est qu’un jeu.).

La participation à cette reconstitution nécessite d’avoir installé sur son ordinateur, le jeu « Medal of Honnor » d’où
les décors, costumes, sons et effets sont tirés.Une connexion par le câble ou l’ADSL est préférable.Certain soir,
des Hollandais, Américains, Espagnols'etc viennent tenir les rôles tantôt des Allemand, tantôt des Alliés. Nous
communiquons par le biais du clavier. C’est une expérience vraiment enrichissante sur le plan humain.Nous
entrons pour quelques heures dans la peau de nos ( proches ) ancêtres" 
Interview recueillie le 30.10.2002
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MORT DU PERE DE BAND OF BROTHERS

Stephen Ambrose, historien américain, est mort dans un hôpital du
Mississippi (Etats-Unis), dimanche 13 octobre, d'un cancer du poumon. Né
dans le Wisconsin le 10 janvier 1936, cet universitaire qui avait milité contre
la guerre du Vietnam et écrit la biographie de Nixon et d'Eisenhower, a été
reconnu tardivement avec des livres ayant pour thème la seconde guerre
mondiale, dont Band of Brothers (Frères d'armes, Albin Michel, 2002)
constitue le best seller, ainsi qu'en témoigne son adaptation récente pour
la télévision. 
Soucieux de proposer l'histoire à la portée de tous, il a réussi pleinement
son pari, recevant au passage le soutien de nombreux vétérans du D.day. 
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MORT DU GENERAL MASSU , “GROGNARD DE LA REPUBLIQUE” 
par Jacques Morize

Le général Massu en 1996.

Le Général Massu s’est éteint samedi 26 octobre dernier à l’âge de
94 ans en son domicile du Loiret .Fils d’officier, il est né en 1908à
Chalons sur Marne. Il entre au Prytanée militaire de 1926 à 1928,
puis à Saint Cyr dont il sort sous-lieutenant en 1930 - promotion
“Maréchal Foch” et choisi l’infanterie coloniale.Il sert au 16°
Régiment de Tirailleurs Sénégalais à Cahors avant de rejoindre le 5°
RTS au Maroc Lors des combats de Tafilalet où il gagne sa première
citation.

Il revient en France au 12° RTS avant de rejoindre le Togo ou il
assume des fonctions civiles et militaires , puis revient en Lorraine
au 41° RMIC. En juin 1938, il part au Tchad , en qualité de chef de
subdivision du Tibesti sous les ordres du Lt-Cel d’Ornano , puis
assume les fonctions civiles et militaires à Zouar. Capitaine en juin
1939, l’armistice le surprend au Tchad où, ayant entendu l’appel du
18 juin, il rejoint le Général de Gaulle . Sous les ordres du Général
Leclerc , il prend part successivement au raid franco-britannique sur
Mourzouk, puis à la campagne du Fezzan. Promu chef de bataillon
en septembre 1942, il prend le commandement du 1er bataillon de
marche , combat en Tunisie dans le cadre de la “ force L “ .

Lors de la constitution de la 2° DB il prend le commandement du
2ème bataillon du régiment de marche du Tchad. Avec l’ensemble
de la 2° DB , il débarque en Normandie le 1er août 1944, prenant
une part active aux combats du bocage normand et à la libération de
Paris . Il se distingue ensuite dans les Vosges où lors de la bataille
de Dompaire, il met hors de combat 32  chars allemands avec l’aide
de l’aviation US. En septembre 1944 , il est promu lieutenant-colonel
,libère Saverne et marche sur Strasbourg, puis Colmar et participe à
l’occupation de l’ Allemagne.Un an plus tard, il commande le
groupement de marche de la 2° DB et embarque pour Saigon, libère
la Cochinchine, puis part pour le Tonkin et entre dans Hanoi en mars
1946.  .

De retour en France en novembre 1946, il est promu colonel et un mois plus tard repart en Indochine, puis est
affecté au 3éme bureau de l’Inspection des Forces d’Afrique du Nord auprès de Leclerc. Breveté parachutiste au
printemps 1947, il crée un centre de formation des parachutistes coloniaux en Bretagne qui devient la 1ére demi-
brigade de commandos parachutistes . Il repart en mission en Indochine en 1948.

Les deux années qui suivent le verront auditeur à l’Institut des Hautes Etudes de la Défense Nationale . En 1951,
il prend le commandement de la 4éme Brigade d’AOF . Trois an plus tard il est affecté en Tunisie avec les
fonctions d’adjoint au commandant de la 11 DI , puis commandant de la ZON au Kef. Juin 1955 il reçoit ses deux
étoiles et muté à Alger , puis nommé commandant des parachutistes en AFN et du Groupement Parachutiste
d’Intervention. Août 1956, il est commandant de la 10 DP , du commandement militaire de la ZNA comprenant
Alger . Il y livre “la bataille d’Alger”.

Chargé des fonctions de Préfet d’Alger en juin 1955, puis nommé Général de Division ; en juillet suivant il reçoit le
commandement du CA d’Alger en décembre . Il quitte l’Algérie en janvier 1960.Gouverneur militaire de Metz,
commandant de la 6éme Région Militaire et Inspecteur désigné de la Zone de Défense n° 3 en septembre 1961.
Nommé Général de Corps d’Armée en juillet 1963. Promu commandant en chef des Forces Françaises en
Allemagne en mars 1966, il reçoit ses étoiles de Général d’Armée et membre du Conseil Supérieur de la Guerre.
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Allemagne en mars 1966, il reçoit ses étoiles de Général d’Armée et membre du Conseil Supérieur de la Guerre.
En juillet 1969 il quitte ses fonctions d’officier général d’active .

Décorations : Grand Croix de la Légion d’Honneur - Compagnon de la Libération - Croix de guerre 39/45 avec 8
citations - Croix de guerre des TOE avec 3 citations - Croix de la valeur militaire avec deux citations -
Distinguished Service Order ( GB) - Présidential Unit Citation ( USA ) - Grand officier du Nichan el Anouar - Grand
officier de l’Étoile noire du Bénin - Grand Croix du mérite de RFA.

Publications : il a écrit plusieurs ouvrages sur la vie militaire qu’il a mené dont “ Sept ans avec Leclerc “ édité
pour la première fois en 1974 , qui vient de ressortir il y a quelques semaines des presses des Éditions du
Rocher.
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Le site du mois

Forum 

"LIVRES DE GUERRE "

http://liv resdeguerre.free.fr/

Forum des livres, revues, sites, DVD, Cd-rom  ...

sur la 2e Guerre Mondiale, 

de 1870 à 1970  

 

Un nouveau forum consacré à la seconde guerre mondiale est forcément
quelque chose qui ne laisse personne indifférent chez nous. "Livres de
Guerre" ,mis en ligne il y a quelques semaines par Jacques Ghémard,
René Claude et Francis Deleu est une initiative louable et attendue car
elle allie l'histoire à tous ses supports, sans lesquels elle se transmettrait
bien plus difficilement. La reaction à un livre, la visite d'un site internet ou
à un film est le point de départ de ce qui, avec Jacques, devient
rapidement une aventure. "Si l'on pose une question sur un forum, c'est
souvent, après avoir lu un livre, vu une émission à la télévision, ou parce

que l'on vient de découvrir une page intéressante" souligne le webmaster,
qui ajoute aussi :" Ces questions et les réponses sont donc généralement
issues des médias qui nous entourent,  les livres d'abord, mais aussi

tous les nouveaux supports d'informations.Ces oeuvres seront les sujets

d'entrée du Forum. Elles ont l'avantage d'être clairement identifiables et

nous pouvons tous y avoir accès.Un livre est parfois long à lire, nous ne

regardons pas tous le même film le même jour, mais qu'importe, le

principe du forum permet à un débat de durer."

L'originalité chez certains peut être déroutante, chez Jacques Ghémard,
elle est un trait de caractère qui permet à chaque fois de considérer les
choses sous un jour nouveau. Pourquoi élargir les débats de 1870 à 1970
?.. La réponse du webmestre est imparable : "La 2e Guerre mondiale a
duré 100 ans.On peut trouver les causes de cette guerre dans la défaite

de Sedan et constater ses effets dévastateurs jusqu'à la fin de la

décolonisation. 
Ce forum n'est donc pas limité à la période 39/45, tous les sujets ayant,

de près ou de loin, une relation avec cette guerre, sont les bienvenus".

Voilà une vision des choses qui peut déclencher à elle seule un large
débat.. C'est justement le but de Jacques, René et Francis.. Les débats
sont d'une grande qualité, chaque sujet visité est une invitation à la
reflexion, quand ce n'est pas tout bonnement à l'évasion. Coup de maître,
messieurs.
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